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ALORS qu'il n'est encorequ'en chantier, le tronçonréputé très accidentogène,entre les Pk 12 et 27, sur laNationale 1, vient encored'enregistrer un nouveaudrame. En effet, une vio-lente collision s'est pro-duite à Bikélé, le mardi 5janvier dernier, vers 19heures, entre un Mazda detype Canter, immatriculéCS-139-AA, et un ToyotaCarina E, portant la plaqueminéralogique AC-774-AA.Bilan : cinq morts, tous pas-sagers du petit véhicule :Arthur Ntigalekou (37 ans),Anthony Romaric Alanga(34 ans), Chely Dianga-Nziengui (22 ans), Alperin-Derose Koumitanga (29ans), tous les quatre de na-tionalité gabonaise et unedame dont l'identité reste àdéterminer. 

Légèrement blessés, Gé-rard Duplex Deffot Talla(48 ans), le conducteur duCanter, ses deux assistantsBlaise Monkam (29 ans) etEric Akangouani (22 ans),tous Camerounais, sont enobservation à l'hôpitald'instruction des arméesOmar Bongo Ondimba, àMelen.D'après les premières

conclusions du constatd'usage fait par les élé-ments de la brigade de gen-darmerie de Nkoltang,alertés par des témoins, leCarina E roulait à une vi-tesse excessive dans le sensNtoum-Libreville, peu detemps avant l'impact. Auvolant de celui-ci, ArthurNtigalekou, un adjudant degendarmerie en service à la

police militaire. L'on a éga-lement appris que les qua-tre passagers quivoyageaient à bord de cevéhicule ont embarqué àLambaréné. Quant au camion demarque Mazda, commis autransport de la boisson, ilcirculait dans le sens in-verse. Parvenu au PK 18,très exactement à l'entrée

du complexe hôtelierL'Amanguier, le conduc-teur du Carina E se seraitmis en position de dépasse-ment irrégulier de trois au-tres voitures roulantdevant lui. Mais il n'auramalheureusement pas eu letemps de se rabattre sur sadroite. Aussi, s'est-il re-trouvé nez-à-nez avec lecanter. D'où une collision

frontale.La violence du choc étaittelle qu'Arthur Ntigalekou,le chauffeur, et le passagerassis à côté de lui, AnthonyRomaric Alanga, sontmorts sur-le-champ. Arri-vés sur les lieux 30 minutesaprès le choc, les sapeurs-pompiers ont dû faireusage d'un matériel spéci-fique pour extirper leconducteur de l'habitacle. Tous les autres blessés, ycompris ceux du Canter,ont été immédiatementévacués à l'hôpital mili-taire. Mais Chely Dianga-Nziengui, Alperin-DeroseKoumitanga et la damedont l'identité n'a pas étéétablie, ont rendu l'âme àleur tour peu de tempsaprès leur arrivée aux ur-gences. La dépouille de l'in-connue a été transférée àGabosep, l'unité despompes funèbres où, es-père-t-on, elle pourrait êtreidentifiée par des parents.

Une collision fait cinq morts à Bikélé
Accident de la circulation sur la Nationale 1...

Styve Claudel ONDO MINKO
Libreville/Gabon

Le Toyota Carina E a quasiment été réduit en un tas
de ferraille...
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...après l'impact avec le Canter transportant de la
boisson.
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UN accident spectaculaires'est produit le mardi 5 jan-vier dernier au carrefourde Melen. Selon des témoi-gnages recueillis sur place,un véhicule de marque Nis-san double cabine, imma-triculé 2625 G1X, roulantdans le sens Pk 12-Pk 10 asubitement dévié de sa tra-jectoire, en plein carrefour,bifurquant contre toute at-tente à gauche, après avoirtraversé la chaussée. L'au-tomobile, devenue incon-

trôlable, a terminé sacourse au milieu des étalsdes commerçantes instal-lées à l'entrée de l'hôpitalrégional de Melen, renver-sant au passage plusieurspersonnes dont la plupartattendait un moyen de lo-comotion en direction desrails. Au décompte final, huitd'entre elles, parmi les-quelles le chauffeur, dontl'état de santé s'avéreraitalarmant, ont été transfé-rées à l'hôpital d'instruc-tion des armées OmarBongo Ondimba.  Selon les mêmes témoi-gnages, le jeune homme

conduisant le Nissan, dontl'identité ne nous a pas étérévélée, tentait d'esquiverun camion qui fonçait surson véhicule. Aussi, a-t-ilété obligé d'accélérer. Mais,certainement par manquede maîtrise, il a perdu lecontrôle de la voiture ets'est retrouvé en plein petitmarché. Une autre source affirmeque le conducteur, qui rou-lait à une vitesse excessive,n'aurait pas marqué le stopau carrefour, commel'exige le code de la route,au moment d'emprunter lavoie menant à l'hôpital deMelen...

Toujours est-il que, sur leshuit blessés conduits à l'hô-pital militaire, seule unevendeuse, Mélanie Mengue,38 ans, a regagné son do-micile dans la nuit, aprèsavoir subi plusieurs exa-mens. Pour les médecins,son état de santé n'inspireaucune inquiétude. Nousl'avons rencontrée hier àson domicile, encore sousle choc et se plaignant, tou-tefois, de quelques dou-leurs au niveau du bassin.Les sept autres se trouventencore en soins intensifs, laplupart ayant des blessuresgraves.

Huit blessés grave au carrefour de Melen
... et aussi...

LBON
Libreville

Une vue de l'impact causé par le 
véhicule accidenté
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Après des coups assénés à
la tête par Esty Wilfried
Balla, à l'aide d'une pelle,
au lendemain de la célé-
bration de la fête de la Na-
tivité, la victime a sombré
dans un profond coma.
Admis au centre médical
d'Okondja puis à l'hôpital
Amissa Bongo, le malheu-
reux a fini par succomber à
ses blessures, lundi dernier.

ESTY Wilfried Balla, Gabo-nais de 19 ans, a été arrêté,le dimanche 27 décembre2015, par les éléments dela brigade de gendarmeried’Okondja, chef-lieu du dé-partement de la Sebé-Bri-kolo. Il lui est reproché ded’être l'auteur de coups etblessures ayant entraîné lamort de Bertrand OkogoOkourou, son compatriotede 27 ans, qui a rendu

l’âme au centre hospitalierrégional Amissa Bongo deFranceville. Déféré devantle procureur de la Répu-blique, le lundi 4 janvier2016, le mis en cause a étéécroué à la maison d’arrêtdu chef-lieu de la provincedu Haut-Ogooué.En effet, le dimanche 27décembre, les pandoresd’Okondja sont saisis au té-léphone par une source lesinformant que deux per-sonnes se trouvent ensoins au centre médical decette petite localité. Unehospitalisation consécutiveà une violente rixe surve-nue à Ondjili, près du chef-lieu de la Sebé-Brikolo, surla route de Makokou. Defait, l’enquête révèle que ladispute entre les deuxhommes s'est dérouléedans la nuit du samedi 26au dimanche 27 décembre2015, dans un débit deboisson. 
«  A  l’origine,  (...)  une  his-
toire  de  femme,  d’autant

que  complètement  ivres,
Esty Wilfried  Balla  aurait
exigé  de  Bertrand  Okogo
Okourou  qu’il  lui  commu-
nique le nom de la jolie de-
moiselle  assise  à  ses  côtés
dans le bistrot. Toute chose
qui  a  fini  par  courroucer
l’intéressé et provoquer une
bagarre  », indique unesource autorisée. Dans cet affrontement,Okogo Okourou bénéficiedu renfort de ses deux ac-compagnateurs, qui pren-nent aussitôt fait et causepour lui. Aussi, Balla est-ilcopieusement passé àtabac. Heureusement pourlui, des témoins s'interpo-sent pour les séparer. Leprovocateur peut ainsi re-gagner son domicile. Mais vers 6 heures, Ber-trand Okogo Okourou re-vient à la charge. Uneviolente bagarre éclate ànouveau entre les deuxhommes. Pour terrasserson agresseur, sieur Ballaétant chez lui, s’empare

d’une pelle et, à l'aide decelle-ci, assène des coups àson adversaire. Griève-ment blessé, Okogo estcomplètement inconscientquand il est conduit au cen-tre médical d’Okondja.Mais son état n’inspire riende bon aux yeux du per-sonnel soignant, qui pro-cède à son évacuation auCentre hospitalier régionalAmissa Bongo de France-ville.Atteint d'un traumatismecrâno-encéphalique grave,Bertrand Okogo Okourous’éteint finalement le len-demain, dans la matinée delundi. Ayant mesuré la gravité deson acte, Balla se réfugiechez un responsable reli-gieux, après s’être enfui ducentre médical au sein du-quel il se trouvait lui aussien observation. C’est juste-ment chez le ministre duculte que les enquêteursvont le cueillir pour les be-soins de l’investigation.  

Bertrand Okogo Okourou décède
A la suite d'une violente rixe à Okondja

SCOM
Libreville/Gabon

Bertrand Okogo Okourou, ici à l'hôpital Amissa
Bongo, n'a pas survécu à ses blessures.
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